
Le chant de l’étourneau 
 

 Les chants d’oiseaux se mêlent très souvent les uns aux autres, si bien qu’ils peuvent se confondre... En entendant 
des chants dans un arbre, j’ai levé la tête pour savoir quels étaient ces chanteurs, et j’ai alors été bien surprise de 
comprendre qu’il s’agissait en réalité d’un soliste ! En cherchant ensuite à reconnaître quel était cet oiseau, j’ai découvert 
qu’il s’agissait d’un étourneau sansonnet. Je connaissais les étourneaux pour leurs vols collectifs, mais je n’avais auparavant 
jamais vu cet oiseau de près et je l’ai trouvé vraiment joli.  
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Son plumage est très travaillé : je n’ai, encore une fois, pas souvenir d’avoir déjà vu un oiseau avec ce rose sur les 
plumes. Il y a à la fois le beau bleu (que l’on retrouve notamment sur certaines plumes du geai), le vert (un peu comme 
celui du canard colvert) et même du violet, le long de son cou ! J’aime bien les nombreuses petites taches présentes sur sa 
tête. Il est vrai qu’étant donné qu’il se déplace la plupart du temps en groupe, on ne peut pas distinguer toutes ces couleurs 
et encore moins les contours colorés de chaque plume.  
 

Pour vous faire partager cette rencontre musicale, j’ai trouvé cette vidéo (elle n’est pas extraordinaire, mais c’est 
quasiment identique à ce que j’ai pu entendre) : https://www.youtube.com/watch?v=33dO9r7DLOk (1’04) 
 

J’ai bien apprécié observer les mouvements de bec que l’oiseau fait durant son chant très original et varié. En plus, on 
peut très bien voir, particulièrement chez le second oiseau, les plumes de son cou s’ébouriffer. En me renseignant sur 
notre chanteur, j’ai appris que l’étourneau peut reproduire d’autres chants d’oiseaux, par exemple celui de la buse, du loriot 
ou encore de la foulque. Il peut même imiter des sons entendus dans son environnement, comme une sonnerie de 
téléphone, des cris d’animaux ou encore un klaxon ! À ce sujet, ne trouvez-vous pas que l’on entend justement un peu un 
son de klaxon à 0’33 ? Les premières secondes, j’ai trouvé que les sons ressemblaient à ceux que font les cigales. 
Cependant, je n’ai pas voulu décortiquer chaque variante du chant de l’étourneau, parce que je trouve que l’écouter dans 
son ensemble accentue la diversité des notes, imitations, sons, etc. qu’il fait.  
 

Jeanne 

 
 

 Poursuivez maintenant votre lecture sur la page où vous avez ouvert cet article qui est 
collaboratif : au cours des deux semaines qui suivent sa date de parution, des 
contributeurs l’enrichissent et le développent dans l’espace commentaire (commencer par le 
bas de la page). 
  

 Vous êtes ensuite invités, si vous le désirez, à laisser vous-même votre propre commentaire ! 

https://www.youtube.com/watch?v=33dO9r7DLOk

